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Loustaou de Calonge 

Identification 

 

836 chemin de Lahore. Cadastre 1830 : C Monhouga (à la limite de A Arriosse du midi et E 

Gouarach : voir l’assemblage des 3 feuilles en annexe 1)1 : indiqué Loustau et Loustau de 

Calonge sur le recensement de 1819, Loustau ou Loustaou de Calonge ou Canonge dans les 

registres paroissiaux. Quartier Pridets (P. Décla 1970).  

Deux autres Loustaou ou Loustau (grand et petit) sont présents sur la commune dans le 

quartier de Mentejuzan. Une maison Calonge existait dans le quartier de Gouarach (entre 

Pribat et Jambon). 

 

Loustaou de Calounges est cité pour A.P. Forsans 2, non pour une date mais pour une fenêtre 

(annexe 2). 

 

Mai 2020 ; dossier réalisé par JP Dartiguepeyrou et J.Cl. Lesgourgues. 

 

Trois corps de bâtiments en 1830 : habitation, chai, étable et grange. 

 

Représentation des bâtiments sur le cadastre de 1830 (le nord-ouest est approximativement en 

haut du schéma) 

 

A et B : bâtiment principal 

(A : salle commune ; B : sol) 
 

C : partie en appentis, sur 2 

niveaux, avec étage carré 

(chambres aux 2 niveaux) 
 

D et E : partie en appentis, sur 

un niveau (chambres). 
 

F : liaison entre le corps 

principal et le chai, couvrant le 

four à pain. 

G : pressoir et chai 

H : dépendances (bâtiment en deux travées, toiture à deux pentes ; une troisième travée a été 

ajoutée en appentis au sud, probablement début XXème (utilisation de parpaings de mâchefer). 

Etable au nord et atelier avec fenil à l’étage au sud.  

 
1 Les feuilles numérisées du cadastre de 1830 sont consultables sur le site des archives départementales des 
Landes. Dans ce document, ce sont des photos du cadastre de 1830 conservé en mairie qui sont utilisées. 
2 Forsans A.P. Nomenclature détaillée des vieilles maisons de Pouillon, dont on a trace par une date ou un motif 
sculpté, du Moyen-Age à 1815 ; Bulletin de la Société de Borda ; Dax ; 1988 page 123. 
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Un corps principal en une seule travée, avec étage carré. 

Environ 9.50 m en façade (dont 3.80 pour la partie en appentis) sur 19 m. de profondeur. 

Construction en pierres et tout venant. Toiture du bâtiment principal à deux versants, tuiles 

canal. Façade au sud-est. 

 

 
Photo avant rénovation, en 1983. A droite, le pressoir et le chai. 

 

L’organisation de cette maison ne correspond pas à une habitation rurale traditionnelle 

landaise : 

 

- Bâtiment principal constitué d’une seule travée. 

- Une porte de sol relativement étroite (1.30 m) qui 

n’est pas en plein cintre et qui ne donne pas sur la 

cour. 

- Un étage carré sur toute la surface du bâtiment 

principal, et donc une grande élévation des murs 

gouttereaux (8 m pour le côté nord-est). 

- Dans des pièces principales, les poutres ont reçu 

des chevrons très rapprochés, au premier niveau 

comme à l’étage, sans nécessité apparente à l’étage. 

 

Photo ci-contre : vue de l’étage avant rénovation (la 

fenêtre est sur la façade est, visible sur la photo au-

dessus). 

 

Cette habitation n’a pas non plus les caractéristiques d’une maison capcazalière.  
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Plan du bâtiment d’habitation avant rénovation. 

Aucuns travaux ne semblent avoir été effectués depuis plus d’un siècle, à part la 

reconstruction du pignon nord-ouest (a) dans les années 1960 et l’ouverture d’une fenêtre (b), 

avant travaux de rénovation. 

L’étage correspond aux parties A, B et C. 

 

 

A : salle commune. Sol en 

carrelage de terres cuites. 

 

Traces d’une ancienne cheminée 

(c). 

Un escalier droit (g) permettait 

d’accéder à l’étage et à deux 

chambres. 

 

 

 

 

B : sol en terre battue, avec une 

pente vers l’est. 

Traces d’une ancienne cheminée 

(d) et d’un évier sous une arche en 

plein cintre (f). Une niche 

monolithique dans l’angle nord-

est. 

 

C : chambres sur deux niveaux 

D et E : chambres ajoutées en 

appentis 

 

F : souillarde et four à pain. 

 

Les parties C, D et E sont 

visiblement des ajouts construits 

en appui sur le mur du corps 

principal, la partie C étant l’ajout 

le plus ancien. 

 

 

En l’absence, pour l’instant, d’éléments historiques précis antérieurs au XVIIIème siècle, on ne 

peut que faire quelques hypothèses. Celles-ci sont présentées plus loin. 
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Le mur nord-est 

La photo ci-dessous présente le mur nord-est en 1983. A l’étage, on distingue à gauche de 

l’œil de bœuf une zone qui a été reconstruite. A droite, la fenêtre à meneau dont parle 

A.P.Forsanx. 

 

 
 

L’observation des pierres et du remplissage à droite de la fenêtre montre qu’il y avait autrefois 

une fenêtre à croisée. Le remplissage est aussi visible de l’intérieur. 

  

Etat en 1983 
Reconstitution de la croisée 

En grisé : la zone rebouchée 
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La zone de remplissage à gauche du mur peut aussi représenter une fenêtre à croisée qui a été 

démontée. Les empreintes des pierres des montants en incise dans le mur sont visibles. 

 

On peut donc imaginer un étage avec deux fenêtres à croisées, sans pouvoir en apporter la 

preuve pour la seconde 

 

A Pouillon, les fenêtres à croisées sont relativement nombreuses dans les bâtiments du 

XVIIème siècle. Une corniche au-dessus de la fenêtre caractérise plutôt les XVème et XVIème 

siècles 3.  

 

  

 
3 Ministère des affaires culturelles Inventaire général des monuments et des richesses artistiques de la France 
canton de Peyrehorade Imprimerie nationale 1973. En particulier les maisons Lucq-Sud à Bélus, Pey à Port de 
Lanne et page 168.  
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Les habitants de Loustaou de Calonge 

Les listes des naissances, mariages et décès4 sont présentées en annexe 3. 

Dans les registres paroissiaux, la mention la plus ancienne actuellement connue est un acte de 

décès de 1649. 

 
Archives départementales des landes (AD 40) Etat civil Pouillon 1644 à 1669 ; E dépôt 233 / GG6 

page 15. (Actes de décès inscrits en enfilade, avec «plus » entre deux) 

Plus. Le vingt troisième jour du mois de février mille sis sans quarante neuf a décédé (abrégé) le père 

de Mengoté (nom difficile à lire) de Loustau de calounge. Plus …  

 

Une autre mention apparaît en 1650 : 

 
AD 40 Etat civil Pouillon 1644 à 1669 ; E dépôt 233 / GG6 page 19. 

(…) Plus le vingtsinquièsme jour du mois de mars 1650 a décédé au mainage de grabiel de Loustau de 

Calonge plus (…) 

 

Le schéma page suivante présente la succession des familles vivant à Loustaou entre 1650 et 

1900. Il est possible d’approcher les groupes familiaux habitant la maison en observant les 

naissances et les décès. 

De 1672 à 1894, soit 223 années, on peut distinguer 27 groupes familiaux et 6 périodes 

supérieures à 10 ans sans actes de naissance ou décès. On peut supposer qu’en moyenne, et à 

cette époque, une famille occupait Loustaou pendant 6 à 8 ans. Cependant, les deux dernières 

familles de métayers sont représentées par 2 générations, le fils ayant repris la suite du père : 

Les Peyrondet de 1891 (ou avant) à 1939, soit 49 ans, et les Mazière de 1939 à 1972, soit 34 

ans. Les bonnes relations avec les propriétaires d’alors permettaient une certaine stabilité. 

Une seule famille vivait dans la maison, avec parfois une personne ayant un autre patronyme. 

Ceci est confirmé par le recensement de 1819 (voir l’annexe 4). 

 

 

 
4 Listes principalement établies à partir des relevés effectués par Pascale Lahoun. 
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Présentation des familles vivant à Loustaou entre 1650 et 1900 

 
NB : les Duthen sont à la fois propriétaires et habitants, entre 1735 et 1744. 
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Occupation des parcelles relevant de Loustaou vers 1850 

Les relevés parcellaires permettent d’avoir une image de l’exploitation en 18505 : 

 

 

 Surface (ha)   Surface (ha) 
 Jardin, maison 0.40   Pré 0.96 
       

 Terres cultivées 6.83 
  Futaie de chênes, 

châtaigniers 
4.91 

       
 Vignes 2.82   Taillis 2.96 
       
 Pâture 0.13     

 

5 parcelles, plus éloignées, ne sont pas représentées sur ce plan : les parcelles 11, 167, 186, 197 de la 

section C : 6.1 arpents de landes ; la parcelle 64 de la section E : 0.1 arpent de bois. Surface totale de 

l’exploitation : 25 ha. Surface agricole utile (cultures, vignes, herbages) : 11 ha.  

 
5 Archives communales de Pouillon. Les surfaces sont données en arpents ; pour ce premier cadastre, l’arpent 
correspond à l’hectare (la vérification est possible sur des parcelles dont les limites n’ont pas changé). 
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Récits de M. Maurice Lafargue et de Mme Marie Mazière (1939 – 1972) 

 

Voir l’arbre généalogique présentant les relations entre les familles Lafargue et Mazière en 

annexe 5. 

 

En prenant la suite des Peyrondet, sont arrivés à Loustaou en 1939 : 

- Raymond Mazière, 36 ans, sa femme Marie née Lafargue (26 ans), et leurs deux 

enfants aînés Gilbert et Simon (les suivants naîtront à Loustaou). 

- La mère de Raymond, Marie née Lafargue 58 ans, (le père de Raymond, Jean 

Mazière, de Bordeaux, l’avait quittée). 

- La mère de Marie Lafargue, Gabrielle née Camy, 47 ans, veuve, et son plus jeune 

fils, Maurice Lafargue. 

 

Maurice Lafargue est donc arrivé à Loustaou à l’âge de 12 ans. Il est né à Gaas en 1927 ; sa 

mère, veuve en 1928 a habité au Pourtaou, à Pouillon, puis à Lacarrère avant Loustaou. 

Marie Mazière, née Lafitte a habité à Loustaou à partir de 1954, date de son mariage avec 

Gilbert. Tous ses enfants sont nés à Loustaou. 

 

Les frères et sœurs de Maurice, placés comme domestiques après 14 ans dans les environs, 

revenaient souvent à Loustaou. Marthe, une sœur de Maurice, mariée à Jules Hargues en 

1940, était installée à Pridets. 

 

La vie à Loustaou 

 

L’école était obligatoire de 6 à 14 ans ; les enfants du quartier se réunissaient et partaient à 

Pouillon en sabots. A partir de 12 ans ils participaient aux travaux, en particulier en gardant 

les vaches au retour de l’école ; elles broutaient le long des cantères et ne devaient pas partir 

dans les champs de maïs ! Maurice a travaillé sur la ferme à partir de 13 ans, jusqu’au départ 

au régiment. En 1948. Il a ramassé le lait pour la laiterie Bourretere (son frère, qui travaillait 

comme chauffeur chez Barrieu, travaillait aussi pour Bourretere), et chez Bernardet, primeurs 

à Dax, puis a été salarié à l’Entreprise Industrielle à partir de 1950. Après son mariage, ne 

trouvant pas à se loger à Dax, le couple a habité à Andriou, à côté d’une vieille tante ; 

Maurice partait travailler toute la semaine. 

 

Pendant la guerre, jusqu’à 17 personnes ont vécu à Loustaou, y compris la famille de son frère 

Jean, leur maison ayant brûlé. Baptiste Camy, évadé, se cachait des allemands à Loustaou. 

 

Lors d’une permission, Maurice est revenu en train, puis à pied de Misson, pour participer aux 

fêtes de Pouillon. Arrivé à Loustaou, il chercha son costume, car il ne voulait pas aller à la 

fête en militaire mais son frère Jean l’avait déjà pris ! Il est resté à Loustaou sans aller à la 

fête...  

 

M. et Mme Mazière ont quitté la maison en 1972 car il n’y avait aucune installation sanitaire. 

M. Darrigade leur a vendu une lande sur laquelle ils ont pu construire. En 1972, Gilbert a 
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travaillé chez Darrigade, pépiniériste à Dax ; puis chez Lafitte, négociant en grains à Cagnotte 

et Pouillon, en 1980. 

 

Occupation de la maison d’habitation 

 

La maison était à peu près dans l’état de 1983 (voir la description en début de document) ; 

dans la cuisine, une cheminée contre le mur ouest (qui sera remplacée par un poêle après la 

reconstruction du mur en 1969), un banc à droite de la cheminée et une grande table, en 

longueur ; côté sud, un vaisselier. Sous l’escalier, derrière une boiserie, les pots en grès avec 

les conserves : c’était l’endroit le plus frais. Dans la souillarde il y avait l’évier, une buanderie 

(un grand chaudron « une chaudière » qui servait pour le confit, les conserves, et aussi le 

bain des enfants) et une cuisinière ; une porte qui donnait sur la cour. Après la souillarde, 

derrière une cloison en bois, il y avait le four à pain.  

 

La grande pièce à l’est, le sol, était en terre battue, qu’il fallait balayer tous les jours ; on 

l’utilisait pour « dépouiller » le maïs, pour les repas lors des vendanges, et pour les fêtes 

(mariages, baptêmes, communions). Pour les mariages, on confectionnait des fleurs en 

papier ; la table des époux était décorée ; un drap tendu sur le mur portait un cœur en brandes 

de lauriers avec les initiales ; un pin était installé au portail. Il pouvait y avoir 80 personnes, 

les voisines assuraient la cuisine. Le mariage de Maurice a eu lieu dans le hangar (appentis de 

la grange). 

 

Le blé était dépiqué et stocké sur place ; la batteuse et la machine (ensuite remplacée par un 

moteur à pétrole) étaient installées dans la cour : de Lahore, il fallait deux paires de bœufs 

pour l’amener ici. Le blé était porté au moulin de Saint-Martin (meunier Forestier). Le four à 

pain était allumé une fois par semaine ; Gilbert chargeait le bois la veille. Le four chauffait 

assez vite, avec des sarments ou du bois de chêne bien sec. Maurice testait la chaleur avec une 

feuille de journal au bout d’une fourche, on écartait les braises et on cuisait une dizaine de 

pains longs. On cuisait aussi des petits pains avec une tranche de jambon, et plus rarement 

avec une bille de chocolat. La voute a été refaite en 1947 par Sétin Dussaut, maçon. 

 

L’électrification a eu lieu en 1935 – 1936, alors qu’ils étaient à Lacarrère. 

 

Le puits, derrière le chai, n’était pas bon : Marie, femme de Raymond Mazière et sœur de 

Maurice est décédée de méningite typhoïde en 1955, à 42 ans. Par contre, il y avait une très 

bonne fontaine, à 200 m au nord de la maison en bordure du bois6 . Lahore prenait l’eau à 

cette fontaine, et parfois Pridets. Le petit bassin de la source (le hounticq) était fait de 

traverses de bois ; on y puisait l’eau, et en contre-bas, on y lavait le linge. Les vaches n’y 

allaient pas, elles auraient tout abîmé avec leurs pieds. Quand le puits était à sec, pour 

abreuver les vaches, on allait chercher l’eau avec un fut de 500 litres, traîné par les bœufs. Il y 

avait du cresson sauvage, très bon. L’adduction d’eau a été réalisée au début des années 

1960 : un robinet dans la cour, et un dans la souillarde.  

 
6 Sur le cadastre de 1830, seule la fontaine de Salenave est indiquée 
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Derrière la grange, il y avait 3 rangs de vigne et les pommes de terre (des topinambours 

pendant la guerre). Le terrain accordé par le propriétaire aux métayers pour leurs besoins était 

restreint. Le long du chemin d’Aymont, de grosses souches de chênes fournissaient le bois de 

chauffage, ainsi que les haies d’acacias.  

 

Activités agricoles 

 

Dans la grange, sur la façade, il y avait deux portes identiques, en plein cintre, à 4 vantaux (le 

portail métallique a été installé après 1972). L’étable était la travée de gauche, sans grenier, la 

travée centrale était utilisée pour stocker et travailler les fourrages, le foin étant au-dessus. Les 

bâtiments étaient blanchis à la chaux. La partie de droite, en appentis, était « le hangar », où 

était rangé le matériel. Il y avait aussi un grenier à foin au-dessus du chai. On y accédait 

depuis le four à pain. Le propriétaire (Albert Darrigade) avait fait construire une soue pour les 

cochons, en appentis derrière le chai. 

 

Dans le quartier, les métayers ne bougeaient pas beaucoup. Les relations avec le propriétaire 

étaient en confiance, il ne se déplaçait pas. Pour les cultures, le partage était de 3/5ème pour le 

métayer, et 2/5ème pour le propriétaire. Pour le vin, le partage était par moitié. Plus des 

poulettes en fin d’année, 3 petits balais et un gros, avec les manches. On devait amener les 

barriques chez lui, de l’autre côté de Pouillon, ainsi que le maïs qu’il fallait monter au grenier. 

 

Ils travaillaient avec tous les voisins : Aymont, Lahore, Brassen (ou Rassen) et Pridets ; il 

fallait faire à manger pour 20 personnes ! Très peu de mécanisation : le maïs était récolté à la 

main, dans les corbeilles ; la charrue était tirée par une paire de bœufs, parfois deux paires 

pour le maïs quand la terre était sèche. La préparation du sol était faite avec une herse, et 

ensuite une canadienne (herse avec des ressorts). Plus tard, il y eu une jument pour faner. Le 

foin était monté à la fourche, depuis le bros dans le fenil par la fenêtre au centre de la grange. 

Le maïs était séché dans les greniers, au-dessus des chambres du bas. Plus tard, Maurice 

construira un crib à maïs derrière la grange (parallèlement à la route). 

 

Mécanisation ultérieure : un moteur électrique entraînant par un axe et des poulies le hache 

paille et le hache navets, installé par l’oncle Camy, sabotier à Pouillon, pendant la guerre. 

Maurice avait imaginé un outil, à partir d’une roue de bicyclette, pour égrener le tournesol 

contre les rayons. Plus tard, il y aura un concasseur. Le premier tracteur sera acheté par 

Gilbert Mazière, en 1964 ou 1965, puis une sulfateuse. Les chemins d’Aymont et de Lahore 

étaient empierrés avec des galets du gave, qui roulaient.  

 

Les cultures étaient le blé, le maïs, la féverolle, et pendant la guerre 3000 choux, du tournesol 

à grosses fleurs et des topinambours. Et 7000 pieds de vigne, qu’il fallait sulfater à la pompe à 

dos. Le raisin était apporté dans de vieux tonneaux, sur un bros, jusqu’au pressoir, qu’il n’a 

connu qu’équipé de sa vis centrale à cliquet. (On descendait dans le tinot, devant, pour puiser 

le jus qui s’écoulait dans la tine). 
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Sur l’exploitation, il y avait deux paires de bœufs, une paire de vaches de trait de race locale, 

2 ou 3 laitières de race bretonne et des jeunes. Les prairies étaient une parcelle au sud, contre 

Lahore, et deux petites parcelles vers Aymont, le long du ruisseau. Contre la façade, côté est, 

il y avait un enclos pour la jument. 

 

Le chemin (le carrerot) partant en arrière du chai était utilisé par les vaches pour accéder au 

petit pré en contrebas, le long du ruisseau de Salenave7. 

 

On parquait aussi des brebis de l’oncle Mansanné, pour avoir le fumier. On tuait 2 ou 3 

cochons par an. Un peu de gavage : on achetait 20 canards, 6 ou 8 oies. Mme Mazière gavait 

dans un coin de l’étable et vendait une paire ou deux de canards, ou bien on vendait le foie 

gras et on gardait la viande ; on élevait aussi des canards marins (de Barbarie) ; les pies et les 

milans attaquaient les canetons ; de la volaille (à l’arrière du four à pain), et une vingtaine de 

pintades dans un courtil derrière la grange ; elles volaient mais revenaient dormir à l’abri. 

Devant la maison, il y avait une volière avec des tourterelles. 

 

Il y avait peu de rentrées d’argent ; le vin était pour la consommation familiale et les chantiers 

d’entraide, nombreux. Parfois on en manquait et il fallait en acheter. On vendait quelques 

veaux, parfois un cochon, des œufs, du fromage de vache quand il y avait du lait. Maurice 

partait de Loustaou avec une panière de fromages, passait par Bénarrucq chez Camy et allait 

jusqu’au bourg pour les vendre. Plus tard, Marie vendra des foies gras et des canards au 

marché à Dax. 

 

Maurice se souvient qu’un chanoine aumônier de l’hôpital de Dax est venu voir la maison. Il 

y a de nombreuses niches, dont une taillée dans une pierre, dans le sol ; elle aurait pu abriter 

la statue d’un saint ? 

 

  

 
7 Ce chemin est nettement marqué sur le parcellaire de 1830 ; encore visible aujourd’hui, entre deux talus, il 
est encombré d’acacias et de saules. 
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Les propriétaires de Loustaou de Calonge 

La famille Darrigade d’Escazaous (Pouillon) 

Marie et Jean-Pierre Dartiguepeyrou (dont la famille paternelle est de Puyoo) ont signé l’acte d’achat 

en 1983. Cette propriété était dans la famille Darrigade , d’Escazaous, depuis 5 générations8.  

Jean Darrigade a communiqué l’acte d’achat du 26 juin 1820 (notaire Royal Laburthe à Pouillon): 

achat par Jean Darrigade (1776 – 1859), marié à Jeanne Laniscard (1793 – 1847, née à Peyré) aux 7 

héritiers de Catherine Camiade.  

L’acte précise : 

Vente « Au Sieur Jean Darrigade, propriétaire, laboureur, demeurant à pouillon, présent et 

acceptant le bien de Loustau du calonge situé à pouillon, quartier de pridets, se composant de 

maisons, jardins, terres labourables, vignobles, prairies, échalassières, landes et autres fonds 

tel que le tout se poursuit et comporte, sans en rien réserver ni excepter, qu’un seul arbre 

chêne des plus beaux pour être enlevé dans l’intervalle d’une année. » 

(...) 

« Ce bien appartiend aux susnommés vendeurs et à ceux pour qui ils se font port, comme 

l’ayant reçu d’une succession de feu catherine Camiade veuve dutten dit Guiron laquelle 

veuve Dutten l’avait reçu par suite des dispositions de dernière volonté du feu dutten, qui 

possédait cet objet depuis plus de trente années. »  

 

La famille Duten de Guiron (Gaas) 

 

L’acte de mariage de Catherine Camiade permet de préciser l’identité de Dutten (ou Duten, ou 

Duthen) de Guiron :  

 
AD40 Gaas 1764 E dépôt 101/GG 1-76 Page 354 

 

En marge : mar a Guiron 

Le 28 février 1764 ont reçu la bénédiction nuptiale et avec les cérémonies en pareil cas requises, dans 

l’Eglise de St Laurent de Gaas Pierre Duten dit Guiron habitant du présent lieu et Catherine Camiade 

habitante de la parroisse de Garrey plus Jean Bermis ? henry Duten père et les sousignés 

 

 
8 Généalogie établie par Jean Louis Darrière (jcecili) consultable sur Généanet 
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En 1764, Pierre Duten habite à Gaas ; mais il est né à Loustaou de Calonge, ainsi que 4 de ses frères et 

sœurs, entre 1735 et 1744 ; acte de baptême de Pierre Duten : 

 
AD40 Pouillon 1738 E dépôt 233/GG76-77 page 10 

En marge : Bap. A Loustau du canonge 

Le 18 may 1738 a été baptisé Pierre Duten fils d’henry Duten dit guiron et de Catherine de 

Guilhemotonia conjoints, a été Parrain Pierre Duffourcq habitant de Labatut, et marraine Jeanne de 

Poyizan tous les autres de pouillon en présence des soussignés. 

 

Henri Duten, père de Pierre, et Catherine Guilhemotonia se sont mariés le 10 mai 1735 à Gaas, maison 

Guiron où habitaient son père Gracian (mariage le 28 janvier 1706 avec Jeanne Lapouyalère) et son 

grand-père Jacques (mariage le 26 janvier 1676 avec Marguerite Hoursiangou).9 

 

Après leur mariage, Henri Duten et Catherine Guillemotonia ont habité Loustaou de Calonge 

(naissance de Jeanne le 23 novembre 1735). En 1746 ils habitent de nouveau à Gaas. 

 

Ceci permet d’affirmer qu’entre 1735 et 1744 Henry Duten dit Guiron habitait Loustaou et que sa 

famille en était très probablement propriétaire.  

 

  

 
9 AD40 Abbé Foix Dictionnaire des seigneureries  IIF cote 2MI16 dpssier 185 
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Loustaou de Calonge, maison du chanoine ? 

 

Le mot calonge ou plutôt canonge signifie chanoine en occitan10. Il s’agirait donc de la maison du 

chanoine. 

 

Dans l’état actuel des recherches en archives, les informations les plus anciennes citant explicitement 

le nom de Loustaou de Calonge sont : 

Pour les habitants : deux mentions de décès en 1649 et 1650. 

Pour les propriétaires : la naissance de Jeanne Duten, sœur ainée de Pierre, en 1735, les Duten de 

Guiron étant une famille de laboureurs probablement aisés de Gaas depuis le milieu du XVIIème siècle 

au moins. 

 

D’après les registres paroissiaux, du milieu du XVIIème siècle jusqu’au XXème siècle, la maison a été 

occupée par une succession de familles de cultivateurs, généralement métayers, parfois laboureurs. 

Mais avant ? 

 

Le plan et la coupe de l’habitation principale ne sont pas sur le modèle des fermes pouillonnaises, et 

peu rationnels pour un usage agricole : grande hauteur, étage carré, peu de développements en 

appentis. 

 

En 1830 tous les corps de bâtiments sont en place. Pas d’indication sur la date de construction des 

dépendances. Par contre, le piquetage des murs du bâtiment d’habitation a permis de constater que les 

extensions sur la façade sud (C, D et E sur le plan) sont postérieures à la construction du corps 

principal (A et B sur le plan). On peut donc imaginer un premier bâtiment d’habitation (cheminées, 

évier, fenêtres, chevrons rapprochés aux deux niveaux) de 19 m de long, 5.5 m de large et 9 m environ 

de hauteur au faîtage. 

 

Ce bâtiment, situé le long du chemin d’Aymont, ancienne voie de Pouillon à Dax, a-t-il été une 

dépendance d’un chapitre ? D’autres exemples existent sur la commune : maisons rattachées à 

l’abbaye de Cagnotte dans le sud11, prébende du Sarthou12.  

 

Les recherches sont à poursuivre ! 

 

 

  

 
10 Dictionnaire français gascon Per noste Edicion. 
11 DECLA M. ; Essai sur l’abbaye Sainte Marie de Cagnotte ; Bulletin de la Société de Borda; Dax; ; 1972; 159; 
12 ABBADIE; F.; Procès-verbaux de l'Assemblée des Trois-Ordres de la Sénéchaussée des Lannes. (1789); Bulletin 
de la Société de Borda; Dax; ; 1880; 255; consultable sur Gallica 
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Annexes 

Annexe 1 A: Extrait de la feuille C Monhouga du plan cadastral de 1830 

 

 
 

Annexe 1 B: Assemblage des feuilles C Monhouga, A Arriosse du midi et E Gouarach  

Loustau et les maisons environnantes 

 

 
La maison se trouve à l’embranchement du chemin d’Aymont, qui en 1830 est la route de 

Pouillon à Dax, et du chemin de Lahore qui était « chemin de Pridets à Mimbaste » en 

coupant le chemin de Montpeyroux après Salenave (pour une lecture plus précise du cadastre, 

se reporter aux documents originaux).  
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Annexe 2 : citation de A.P. Forsans 

 

« Loustaou de Calounges, quartier Pridets, maison rénovée. Remarquable fenêtre à meneaux 

au premier étage, qui peut être du 15e siècle. Il y avait là un relais pour les pèlerins de 

Compostelle, et le propriétaire d’alors possédait le château de Bénarrucq, ou plutôt, c’est le 

seigneur de celui-ci qui administrait Calounges. On n’a pas de renseignements. » 

 

Forsans A.P. Nomenclature détaillée des vieilles maisons de Pouillon, dont on a trace par une date ou 

un motif sculpté, du Moyen-Age à 1815 ; Bulletin de la Société de Borda ; Dax ; 1988 page 123. 

 

Annexe 3. Extraits des registres paroissiaux ou d’état civil13 

Sous le nom de Loustau ou Loustaou de Calonge ou Canonge. 

 

Liste des naissances 

Le 01/11/1686 naissance de de PUYOU Jean fils/fille de de PUYOU Jean et de de GAXIE Jeanne 

Le 13/03/1695 naissance de DARRASSEN Pierre fils/fille de DARRASSEN Jean et de DARRUYRE Bastianne 

Le 11/03/1697 naissance de de TRUQUES Jean fils/fille de de TRUQUES Arnault et de de BEAULIEU 

Catherine 

Le 05/07/1699 naissance de de TRUCQUES Jeanne fils/fille de de TRUCQUES Estienne et de de BEAULIEU 

Catherine 
Le 18/07/1701 naissance de de TRUQUES Guilhem fils/fille de de TRUQUES Estienne et de de BEAULIEU 

Catherine 

Le 28/10/1703 naissance de de TRUQUES Pierre fils/fille de de TRUQUES Estienne et de de BEAULIEU 

Catherinne 

Le 01/11/1704 naissance de de BENESSE Jean fils/fille de de BENESSE Estienne et de de POUYMAJOUR 

Catherinne 

Le 23/01/1707 naissance de de BENESSE Bertrand fils/fille de de BENESSE Estienne et de DEPOUY 

Catherine 

Le 27/05/1710 naissance de BENESSE Marie fille de BENESSE Estienne et de POUYMAJOUR Catherine 

Le 23/12/1735 naissance de DUTHEN Jeanne fille de DUTHEN Henry et de GUILHEMOTONIA Catherine 

Le 21/05/1738 naissance de DUTEN Pierre fils de DUTEN Henry et de GUILHEMOTONIA Catherine 
Le 01/12/1741 naissance de DUTHEN Jeanne fille de DUTHEN Henry et de GUILLEMOTONIA Catherine 

Le 03/05/1743 naissance de LESGOURGUES Henry fils de LESGOURGUES Jean et de CANDAU Jeanne 

Le 03/10/1743 naissance de DUTHEN Bernard fils de DUTHEN Henry et de GUILHEMOTONIA Catherine 

Le 18/12/1744 naissance de DUTHEN Jean fils de DUTHEN Henry et de GUILHEMOTONIA Catherine 

Le 12/03/1753 naissance de LAFARGUE Marie fille de LAFARGUE Jean et de LAPEYRE Jeanne 

Le 03/05/1755 naissance de LAFARGUE Jeanne fille de LAFARGUE Jean et de LAPEIRE Jeanne 

Le 04/05/1757 naissance de LAFARGUE Jeanne fille de LAFARGUE Jean et de HACHACQ Marie 

Le 15/08/1758 naissance de LAFARGUE Jeanne fille de LAFARGUE Jean et de LAPEIRE Jeanne 

Le 15/07/1759 naissance de LAFARGUE Jeanne fille de LAFARGUE Robert et de HACHACQ Marie 

Le 05/11/1759 naissance de SENSACQ Gratien fils de SENSACQ François et de BEAULIEU Jeanne 

Le 02/07/1762 naissance de SENSAC Pierre fils de SENSAC François et de BEAULIEU Jeanne 

Le 09/01/1763 naissance de LESFAURIES Thérçse fille de LESFAURIES Henry et de HACHACQ Catherinne 
Le 18/03/1764 naissance de LESFAURIES Marie fille de LESFAURIES Henry et de HACHACQ Catherine 

Le 19/11/1765 naissance de LESFAURIES Marie fille de LESFAURIES Henry et de HACHACQ Catherinne 

Le 21/04/1767 naissance de LESGOURGUES Pierre fils de LESGOURGUES Jean et de BOURRETERE 

Catherine 

Le 31/08/1767 naissance de LESFAURIES Marie fille de LESFAURIES Henry et de HACHACQ Catherine 

Le 26/02/1769 naissance de LESGOURGUES Bernard fils de LESGOURGUES Jean et de BOURRETERE 

Catherinne 

Le 06/04/1769 naissance de LESFAURIES Pierre fils de LESFAURIES Henry et de HACHACQ Catherinne 

 
13 Listes principalement établies à partir des relevés effectués par Pascale Lahoun. 
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Le 17/03/1772 naissance de LESGOURGUES Pierre fils de LESGOURGUES Jean et de BOURRETERE 

Catherinne 

Le 10/05/1774 naissance de LESGOURGUES Margueritte fille de LESGOURGUES Jean et de BOURRETERE 

Catherinne 

Le 17/05/1792 naissance de CASTEYS François fils de CASTEYS François et de LABORDE Jeanne 

Le 24/03/1800 naissance de CASTET François fils de CASTET Adrien et de MOMPES Jeanne 

Le 14/11/1800 naissance de BIDORET Jean fils de BIDORET pierre et de BARRERE Jeanne 

Le 20/11/1803 naissance de BIDORET Jean fils de BIDORET Pierre et de BARERE Jeanne 

Le 10/08/1806 naissance de BIDORET Pierre fils de BIDORET Pierre et de BARERE? Jeanne 

Le 26/05/1808 naissance de BIDORET Jean fils de BIDORET Pierre et de BARRERE Jeanne 
Le 06/11/1809 naissance de DUMAS Pierre fils de DUMAS Jean et de SAUBUSSE Margueritte 

Le 18/06/1811 naissance de DUMAS Jeanne fille de DUMAS Jean et de SAUBUSSE Margueritte 

Le 18/06/1811 naissance de DULUCQ Jeanne fille de DULUCQ Mathieu et de BEGUE Marie 

Le 22/03/1813 naissance de DUMAS Catherinne fille de DUMAS Jean et de SAUBUSSE Margueritte 

Le 24/11/1815 naissance de DUMAS Jean fils de DUMAS Jean et de SAUBUSSE Margueritte 

Le 12/05/1818 naissance de BEGUE Elisabeth fille de BEGUE Jean et de DUPERER Elizabeth 

Le 16/08/1823 naissance de BIDORET Margueritte fille de BIDORET Pierre et de LAVIELLE Jeanne 

Le 09/06/1827 naissance de BIDORET Denis fils de BIDORET Pierre et de LAVIELLE Jeanne 

Le 03/09/1850 naissance de SUSCOSSE Jeanne fille de SUSCOSSE Jacques et de PREUILH Catherine 

Le 02/02/1853 naissance de SUSCOSSE Bertrand fils de SUSCOSSE Baptiste et de PREUILH Catherine 

Le 22/06/1855 naissance de SUSCOSSE Gratien fils de SUSCOSSE Baptiste et de PREUILH Catherine 
Le 27/03/1881 naissance de CANTEGRIT Catherine fille de CANTEGRIT Jean et de SIBERCHICOT Anne 

Le 03/03/1887 naissance de SIBERCHICOT François fils de SIBERCHICOT Vincent et de LESPARRE Jeanne 

Le 12/05/1889 naissance de SIBERCHICOT Augustine fille de SIBERCHICOT Vincent et de LESPARRE 

Jeanne 

Le 01/12/1891 naissance de PEYRONDET Jeanne fille de PEYRONDET Pierre et de GUICHEMERRE Marie 

Le 24/03/1894 naissance de PEYRONDET Pascal fils de PEYRONDET Pierre et de GUICHEMERRE Marie 

 

Le métier du père, indiqué à partir de 1800, est « laboureur ». Le métier de la mère, indiqué 3 

fois, est 2 fois cultivatrice, 1 fois tisserande. 

 

Liste des mariages 

Le 05/02/1718 mariage de GUILHEMOTONIA Gratian  et de DUVERGER Marguerite     contrat non 

mentionné 

Le 06/02/1734 mariage de DUBERNET Jean  et de BUCAU Catherine     contrat non mentionné 

Le 10/12/1798 mariage de CASTETS Adrian  et de MOMPES Jeanne     contrat non mentionné 

Le 06/11/1822 mariage de BIDORET Pierre et de LAVIELLE Jeanne    contrat non mentionné 

Le 06/09/1849 mariage de SUSCOSSE Joseph et de PREUILH Catherine    contrat non mentionné 

Le 27/02/1868 mariage de SIBERCHICOT Jean et de LESFAURIES Marie  contrat de mariage 09/10/1867 

Maitre LABURTHE notaire à Pouillon 

 

Liste des décès 

Le 23-02-1649 décès de de MENGOTE ( ?) à Loustau de calounge 

Le 25-03-1650 décès de GRABIEL ( ?) au Loustau de Calonge 

Le 03-03-1672 décès de de BENESSE Catherine fille de ? ? et de ? ?; mère de Jeannicq Darrifourcq 

Le 21-09-1672 décès de DARRIFOURCQ ? fils/fille de  DARRIFOURCQ Jeannicq et de ? ? 

Le 07-09-1674 décès de DARRIFOURCQ ? fils de DARRIFOURCQ Jeanicq et de ? ? 

Le 12-09-1674 décès de DARRIFOURCQ  Jeannicq fils de ? ? et de ? ? 

Le 04-09-1686 décès de de PUYOU  Jean fils de ? ? et de ? ? 
Le 19-06-1690 décès de de POUYOU  Jean fils de ? ? et de ? ? 

Le 03-05-1692 décès de de PUYOU  Jean fils de ? ? et de ? ? 

Le 13-03-1713 décès de GUILHEMOTONIA  Marie fille de ? ? et de ? ? 

Le 28-03-1722 décès de DUBERGER  Margueritte fille de ? ? et de ? ? 

Le 03-10-1743 décès de DUTHEN Bernard fils de ? ? et de ? ? 

Le 24-10-1771 décès de BAGIEU Catherine  fille de ? ? et de ? ? 

Le 30-07-1786 décès de MARTINE Jean  fils de ? ? et de ? ? 

Le 17-08-1788 décès de GUIHART  Margueritte fille de ? ? et de ? ? 
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Le 20-07-1790 décès de Garçon ondoyé   fils de DARIEUSECQ Bernard et de NAURIS 0 

Le 02/08/1802 décès de DUFAU Arnaud fils de DUFAU Jean et de LUPIEN Marie 

Le 13/10/1810 décès de GATUINGT Catherinne fille de GATUINGT Pierre et de DUCASSE Marie 

Le 27/08/1813 décès de DUMAS Jeanne fille de DUMAS Jean et de SAUBUSSE 0 

Le 11/09/1815 décès de DUMAS Catherine fille de DUMAS Jean et de SAUBUSSE Catherine 

Le 10/05/1817 décès de DUMAS Jean fils de DUMAS Jean et de SAUBUSSE Jeanne 

Le 11/05/1817 décès de BEGUE ? fils de inconnu ? et de BEGUE 0 

Le 15/12/1817 décès de BERLON Bernard fils/fille de BERLON Pierre et de ? ? 

Le 15/08/1818 décès de BERLON Marie fille de ? ? et de ? ? 

Le 23/08/1818 décès de BENESSE Jean fils de BENESSE Jean et de BERLON Jeanne 
Le 25/04/1821 décès de BARRERE Jeanne fille de ? ? et de ? ? 

Le 13/04/1831 décès de BOURRETERE Françoise fille de ? ? et de ? ? 

Le 19/07/1842 décès de MENSANG Marie fille de MENSANG Jean et de DUTRECQ 0 

Le 23/12/1847 décès de GUICHENE Jeanne fille de ? ? et de ? ? 

Le 04/02/1850 décès de SUSCOSSE Jacques fils de ? ? et de ? ? 

Le 01/01/1852 décès de SUSCOSSE Joseph fils de SUSCOSSE Pierre et de GUICHENE Catherine 

Le 18/05/1853 décès de SUSCOSSE Bertrand fils de SUSCOSSE Baptiste et de PREUILH Jeanne 

Le 20/08/1858 décès de mort né  fils/fille de BERNADET Charles et de VIDAU Jeanne Marie 

Le 23/09/1866 décès de SUBERCHICOT Marie fille de SUBERCHICOT Jean et de BEGU Marie 

Le 30/08/1881 décès de SIBERCHICOT Jean fils de SIBERCHICOT Jean et de LESFAURIES Catherine 

Le 27/11/1888 décès de BEGU Jeanne fille de BEGU Jean et de HOURSIANGOU Marie 
Le 17/02/1904 décès de ALIDEE Aude fils/fille de inconnu ? et de inconnue ? 

 

 

Les seuls métiers des personnes décédées, indiqués à partir de 1817, sont « laboureur », 

« cultivateur » et « ménagère ». 

Annexe 4. Extrait du recensement de 1819 

Maison : Loustau de Calonge (page 52 du recensement)14. 

 

Relevé du recensement Année de 

naissance 

 d’après 

l’âge 

Relation avec les registres 

paroissiaux N° 

ordre 
Nom Prénom Age 

2795 Bidoret Pierre 45 1774 
Remariage à Loustaou le 

06/11/1822 avec Jeanne Lavielle 

2796 Barrere Jeanne 42 1777 
Décédée à Loustaou en 1821 à 

l’âge de 44 ans. 

2797 Bidoret Denis 19 1800 Né à Loustaou; prénom: Jean 

2798 Bidoret Jean 16 1803 Né à Loustaou; prénom: Jean 

2799 Bidoret Jean 14 1805 
Né à Loustaou le 10/08/1806; 

prénom: Pierre 

2800 Bidoret Pierre 11 1808 Né à Loustaou; prénom: Jean 

2801 Bidoret Jean 2 1817 Né à Aymon le 19/05/1816 

2802 Bidoret Marguerite 6 1813 Née à Aymon le 08/02/1811 

2803 Lavielle Jeanne 24 1795  

 

La correspondance entre la déclaration le jour du recensement (prénom, âge) et l’état civil 

n’est pas toujours évidente ! 

  

 
14 AD40 Recensement de Pouillon 1819 6 M 105 
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Annexe 5 : relations entre les familles Lafargue et Mazière 

 


